
habitude de fumer de l'opium. Son apparence devint 
si révoltante, que tout le monde croyait qu’il mour­
rait bientôt. 11 était pâle, anémique, les yeux vitrés, 
une peau cadavéreuse et une affreuse apparence ma­
ladive et renfrognée.

Ses parents me demandèrent d’essayer de le détour­
ner de cette épouvantable habitude, car j'étais la seule 
qui avait quelque influence sur lui. Que de fois il m'a 
promis d'abandonner cette habitude dégradante, mais 
tous ses efforts furent inutiles.

Ayant entendu parler de votre institut, j'ai réussi, 
après beaucoup de travail à le faire consentir à essayer 
votre remède, qui a je suis maintenant heureuse de 
vous le dire, effectué une guérison complète.

Ce jeune homme, s’en allait aussi vite que l’on 
pouvait, à la ruine et au déshonneur, mais maintenant 
il est complètement changé et moralement trans­
formé , par le dégoût qu’il a de sa vie passée. Il 
prend intérêt à la vie et travaille fort ; en vérité c'est 
un homme entièrement différent de celui qu'il était il 
y a trois mois. 11 est maintenant une consolation 
et un soutien pour ses parents, quand il n'était, il y a 
quelque temps qu'une inquiétude et une disgrâce pour 
eux. Ils sont plus que reconnaissants que leur fils ai 
été guéri de cette mauvaise habitude.

Vous remerciant encore une fois au nom de mes 
amis, je demeure,

Rien à vous,
(Signé) X. X.

Cette Dame fut guérie de la Morphinomanie, 
de l’usage de Chlorodine, et des 

liqueurs alcooliques.
Institut DeSilva,

Messieurs,
Je crois que c’est mon devoir, de vous écrire les 

résultats de mon traitement, afin de faire connaître


